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RÉSUMÉ 

	 Dès les années 1940, des premières collectes d’arts aborigènes sont entreprises par des 
chercheurs australiens. Karel Kupka, un artiste tchèque résidant en France, part en Terre 
d’Anrhem (Australie) à la rencontre des communautés aborigènes. En Europe, il est le 
premier à constituer une collection d’art aborigène de grande ampleur, répartie entre 
différents musées.  

	 Quand le Musée des Arts Africains et Océaniens acquiert auprès de lui un ensemble de 
255 pièces en 1964, l’exposition et la politique de gestion de la collection sont gérées par le 
collectionneur lui-même. Cette collection et sa muséographie permettent à Karel Kupka et à 
l’Institution d’écrire une histoire de l’art aborigène, jusqu’alors absente en Europe. À travers 
la première muséographie, Karel Kupka formule un discours valorisant et sortant de 
l’anonymat les artistes aborigènes. La figure de Karel Kupka et cette première muséographie 
marquent ainsi l’institution ; le discours de valorisation des artistes aborigènes 
contemporains est repris par le Musée National des Arts d’Afrique et d’Océanie, et se 
poursuit au  Musée du quai Branly-Jacques (1963 à aujourd’hui).  
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